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Il faudra, sans doute, at-
tendre ce week-end pour
voir l'effervescence habi-

tuelle des festivités de la
Noël. Même si les com-
merçants, grands distribu-

teurs, structures hôtelières
et restaurants et autres
exposants des ''Marchés

de Noël'' affichent déjà
des vitrines aguichantes.
La grand rush c'est certai-

nement à partir de ce sa-
medi. l'Union donne un
aperçu de Noël 2018 à

travers ce mini-dossier.
État d'esprit et état des
lieux.

T'es où ''Petit papa Noeeël...'' ?
Nativité

PLUS que trois jours avantque ne retentissent les ca-rillons de Noël à travers lemonde. A Libreville,comme dans les autres lo-calités du Gabon et ailleursà travers la planète, lapression monte petit àpetit. Dans la capitale, il faudra,probablement, attendre ceweek-end pour voir l'effer-vescence habituelle desfestivités de la Nativité.Même si les commerçants,grands distributeurs, re-vendeurs, structures hôte-lières et restaurantsaguichent déjà. Jusqu'àhier, ce n'était pas encorela ruée habituelle. « Nous
approvisionnons nos
rayons, en attendant l'arri-

vée des acheteurs que nous
espérons nombreux...», aconfié, hier, un sourire encoin, l'un des agents mar-keteurs de l'hypermarchéGéant Casino Mbolo. Lesmagasins Centr'Affaires,par exemple, très fréquen-tés en cette période, affi-

chent déjà fière allure etpropose des articles auxprix intéressants. Selon leresponsable commercialde la succursale de Nomba-kélé, la marchandise estdisponible pour offrir aupublic des articles de qua-lité en cette période de

fête. D'autres grandes sur-faces, à l'instar du GéantCKdo sont aux couleurs dela fête, avec des articles''idées-cadeaux'' tout aussiintéressantsÀ l'hôtel Méridien Re-Ndama, une des grandesstructures hôtelières de la

capitale, c'est un pro-gramme-buffet du ré-veillon du 24 décembre quiest proposé, avec un en-semble de menus à la carte.Dans les marchés oùchaque commerçant s'estparticulièrement préparépour l'occasion, les maga-

sins ont fait le plein.Conscients de la crise éco-nomique qui secoue ac-tuellement le Gabon, lesvendeurs se disent dispo-sés à négocier des ''prix
cassés'' avec les clients. «
On va s'adapter à cette nou-
velle donne. Le plus impor-
tant, je crois, étant
d'écouler d'abord toute
cette marchandise que nous
avons réservée ici au mar-
ché...», explique BabaTraoré, responsable d'unmagasin de vêtements aumarché de Mont-Bouët.Quoiqu'il en soit, la tempé-rature de Noël finira parmonter ces quatre derniersjours. Petit ou grand, jeuneou adulte, nanti ou per-sonne à revenus modestes,chacun veut vivre la Noël àsa manière. Question de nepas rester en marge de lacélébration de cette fêted'abord chrétienne.

La pression monte doucement
Préparatifs de la fête

Frédéric Serge LONG
Libreville/Gabon

Le rayon jouets du Géant Casino Mbolo, hier.
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Sur l'espace de vente érigé au rond-point de Nzeng-
Ayong, c'est la foire aux jouets.
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QUEL est le type de jouet àglisser sous le sapin cetteannée ? Au fil des ans, leschoix évoluent à ce niveauet la nature des cadeaux àproposer varie elle aussi. On remarque, notamment,que la tendance actuelleest favorable aux jeux "in-
telligents". Les tradition-nelles voituresélectroniques ont cédé laplace à de nouvelles caté-gories d'entre elles faisantappel à l'attention, à la ré-flexion et à la concentra-tion de l'enfant. Il y a, parexemple, les véhicules desPower Rangers, TortuesNinja, Chevaliers du Zo-diaque, Mangas Soldiers,

etc., qui, en plus de divertir,comportent des automa-tismes exigeant le sens dela direction et le contrôlecontinu sur la trajectoire àprendre. Les instrumentsde musique, devenus plussophistiqués, inculquent,de manière ludique, la pra-

tique du solfège aux en-fants.Les filles également trou-vent leur compte danscette tendance 2018 desjouets. Les poupées Barbieauxquelles elles sont habi-tuées changent dans leurconfiguration car, en plus

d'être fabriquées depuisquelques années déjà avecdu matériel biodégradable,elles se conçoivent désor-mais avec un assemblaged'accessoires pour déve-lopper le sens de  la mater-nité chez la fillette. Il y a,entre autres, autour de la

poupée, des coffrets desoins et de cosmétiques,des batteries de cuisine,des kits d'entretien debébés, etc. Avec en plus desalertes vocales venant deces poupées et correspon-dant à des situations parti-culières.

Les jeux de société ne sontpas en reste. Au tradition-nel scrabble, se sont ajou-tés des élémentsd'ambiance et d'interacti-vité, les tablettes éduca-tives avec de nouveauxmenus dans leurs barres àoutils, les logiciels de jeuxvidéos, eux aussi, propo-sent des interactions inno-vantes.On remarque aussi le re-tour des jeux de plateaux,comme les échecs, le jeu dedames et les petits che-vaux, qui sont revisitésavec des personnagesamusants pour intéresserles plus jeunes. Les jeunesbénéficiaires et leurs pa-rents n'auront que l'em-barras de choix.

Les jouets les plus tendances
F.S.L.
Libreville/Gabon

Les tablettes éducatives battent le record des jouets
offerts aux enfants.
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Depuis l'année dernière, les drones ont fait leur ap-
parition sous le sapin de Noël.
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DANS la plupart des mé-nages gabonais, les bud-gets de Noël et de laSaint-Sylvestre seront lesplus raisonnables possi-bles par ces temps de criseéconomique. Pour les festivités de Noël,l'heure ne sera, sans doute,pas au gaspillage et aux fo-lies dépensières excessivesd'antan, à en croire cer-tains parents rencontréshier, sur  les lieux de leurs

emplettes. Les célèbresmagasins "Tout à 1000francs" sont parmi les plusfréquentés en ce moment.Jeannine, mère de deux en-fants, est venue se procu-rer un sapin. Tombée surune gamme variée, elles'en dit ravie. Roger, lui, estvenu voir les prix desvélos, poupées et voituresélectroniques. N'étant pasencore financièrementprêt, ce père de famillenombreuse a dit attendresa solde du mois, disponi-ble probablement ce week-end ou lundi, pour offrir àsa progéniture ce qu'ils at-tendent en cette période. Leslie et ses deux filles de6 et 10 ans se sont rendues à Petit Dubaï, dans la zoneindustrielle d'Oloumi, pour dégoter la poupée barbie-infirmère, et une gamme

d'instruments de musiqueque réclament ses enfants.Gladys, mère d'un enfantde 10 ans, a choisi, de soncôté, de mettre le prix qu'ilfaut pour le cadeau de sonfils, en se rendant à l'hy-permarché Mbolo. Nousl'avons surprise scrutantles rayons, à la recherched'une tablette éducativepour lui.En cette veille de fêtes,chaque parent est guidépar la qualité et la naturede ses choix, tout en sefiant à la politique de sesmoyens et là, la prudencereste bonne conseillère.

Dans les ménages, on vise les prix bas
F.S.L.
Libreville/Gabon

Malgré la crise, les marchés ne dessemplissent pas de jouets et de clients.
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